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H
abitué du Monte-
Carlo Country Club,
Patrick Poivre

d’Arvor a rompu le
rythme dense de ses nom-
breuses activités pour as-
sister aux premiers
matchs des Rolex Masters
Series. Les premiers
échanges de balle termi-
nés, il a volontiers accepté
une rencontre avec le Mo-
naco Press Club vendredi
soir. C’est dans les murs
feutrés de l’hôtel Métro-
pole que nous l’avons ac-
cueilli pour une conversa-
tion à livre ouvert. Celui
qui a présenté durant 29
ans le journal télévisé de
20 heures nous a confié
les liens profonds et sincè-
res qu’il entretient avec
Monaco depuis l’enfance
et avec le prince.*

Vous avez plusieurs fois
interviewé le prince
Albert II. Un chef d’État
pas tout à fait comme les
autres?
C’est intéressant de voir les
conseillers tenter d’orienter
les questions. J’ai toujours
fait le contraire de ce qu’ils
me dictaient et les princes
en étaient ravis. C’est
beaucoupmieux car le
prince Rainier III avait du
mordant et son fils, j’avoue,
j’ai un faible pour lui, je

l’aime bien. Humainement,
j’aime l’honnêteté du
prince Albert II. Mais quand
je l’interviewe, je lui pose
les questions que sont en
droit d’attendre les
Français. Et une fois les
réponses faites, il y a

beaucoup de sujets
balayés.

La Principauté d’opérette,
les sujets tabous, c’est du
passé?
Il y a un très gros effort de
fait par le prince et son

gouvernement pour
donner une nouvelle
image deMonaco.

Quel est le regard de vos
confrères français sur la
Principauté?
Il y a encore beaucoup trop

de clichés. Le people est un
sujet inépuisable.

Pourquoi aimez-vous tant
Monaco?
Il y a une singularité que
j’aime ici, àMonaco, fait d’un
brassage denationalités en

même temps qu’un ancrage
local fort. J’aimebeaucoup le
Monte-Carlo Country Club
sur un sitemagnifique, le
Yacht-Club car son
architecture est
exceptionnelle, le stade et
son équipe de football.
Quand j’étais petit, chezmes
grands-parents sur le port
Hercule et ensuite boulevard
desMoulins, j’ai vécu
beaucoupdemoments
heureux.

LeMonaco d’aujourd’hui
ne ressemble pourtant
plus beaucoup à celui de
votre enfance.
C’est vrai qu’à chaque fois
que je viens ici, il y a un
tunnel ou un gratte-ciel de
plus. Je ne sais pas
comment ils font. Pour moi
il y en a un peu trop.
Mais c’est assez
harmonieux. Outre ses
considérations
architecturales, j’aime le
regard écologique et
environnemental du prince
Albert II. Il ne faut jamais
perdre cela de vue. C’est un
tout petit État mais qui
peut peser sur la scène
internationale.

PROPOS RECUEILLIS
PAR JOËLLE DEVIRAS

*Lireégalementnotre interviewparuehier,
dimanche 15 avril, en page 12.

Pour le Monaco Press Club, le journaliste a expliqué le lien chaleureux qu’il a avec la Principauté.
Une histoire née lorsqu’enfant il séjournait chez ses grands-parents résidents monégasques

Patrick Poivre d’Arvor, invité du Monaco Press Club au Métropole Monte-Carlo. (Photo Alberto Colman)

PPDA: «J’aime l’honnêteté
du prince Albert II»

«Monacoet laguerre» :
uneprojectionà la
MaisondeFrance
Le journaliste, auteur et réa-
lisateur Frédéric Laurent in-
vite les journalistes et pro-
fessionnels de la communi-
cation à assister, mercredi
18 avril, à 18h30, à la Mai-
son de France, à la projec-
tion du film qu’il a réalisé
avec son fils : «Monaco et
la Guerre».
Un documentaire excep-
tionnel qui retrace les an-
nées de faim de la popula-
tion monégasque sous les
occupations allemande et
italienne et qui évoque,
sans tabous, la déportation
des Juifs durant la Seconde
Guerre mondiale. Pour Fré-
déric et Jérémie Laurent, il
s’est agi de récolter, durant
plusieurs années, des do-
cuments d’archives et qua-
rante-cinq témoignages in-

édits. Un travail colossal ini-
tié à la demande du prince
Albert II pour reconstruire
la mémoire de la Princi-
pauté entre 1939 et 1945.
Le résultat est à la fois his-
torique et didactique.
Ce film a été projeté le jeudi
1er mars au Théâtre Prin-
cesse-Grace en présence du
souverain.
Cette deuxième présenta-
tion a le soutien de l’Union
de la Presse Francophone
et du Syndicat des journa-
listes de Monaco.

Savoir +
Projection «Monaco et la guerre»,Maison
de France, 42 rue Grimaldi.
Entrée gratuite dans la limite des places
disponibles. Réservation par mail :
frederic.laurent31@wanadoo.fr

Urgences
SSûûrreettééppuubblliiqquuee :: ou
GGeennddaarrmmeerriiee CCaapp--dd’’AAiill ::
.....
PPoommppiieerrss ddeeMMoonnaaccoo :: 
UUrrggeenncceess :: ....
IIMMSS aaccccuueeiill ttrraauummaattoollooggiiee ::
....

CCeennttrreeaannttiippooiissoonn::....
PPhhaarrmmaacciiee :: de l’Estoril, 
avenueprincesse-Grace.
Tél. .... (voir avec la
police après h).
MMééddeecciinnddeeggaarrddee ::
Dr Rougeau....

Notez-le
Salle de sports
Hercule Fitness Club :
portes ouvertes
Suiteà l’inauguration,une
après-midiportesouvertes
estorganiséeaauujjoouurrdd’’hhuuii
dehàhdans
l’enceinteduStadenautique
Rainier III (PortHercule).
Au programme : rencontre
avec les coaches,
découverte desmachines...
Rens.et inscriptionssurplace (semunir
d’un certificat médical et d’une photo
d’identité, ainsi que des justificatifs
pour les tarifs réduits).

Avis d'obsèques

La famille de

Madame
Maryse FAVRE

née BERETTA
Épouse de Jean FAVRE

Maire de La Turbie 1944 - 1987

A la tristesse de faire part de son
décès, survenu le 12 avril 2018, à
La Turbie.

Les obsèques seront célébrées en
l’église Saint-Michel de La Turbie,
le mercredi 18 avril 2018, à
15 h 15.
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